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CM/34 5 (Part 1 ) 

Son Excellence 
!ilons ieur DIALLO TELLI 
Secretaire general de !'Organisation 
de l'Unite Africaine 

A d d i s - A b e b a. 
Ethiopie. 

Monsieur le Secretaire general, 

Suite a notre entretien du 21 fevrier 1970 1 dans 
l'"Africa Hall", j 1ai l 1honneur d 1 introduire aupres de Votre Excellence la 
demande de statut consultatif en faveur du Secretariat Regional de 1 1Enseigne­
ment Catholique pour 1 1Afrique et madagascar (S.R.A.N.). 

Ce Secretariat Regional coordonne toutes les activi­
tes des eccles catholiques des pays africains sub-sahariens 1 a 1 1exception de 
1 1Afrique du Sud et de la Rhodesie. 

Il est, par consequent, au service de quelque 5 
millions de jeunes Africains 1 appartenant a toutes les classes sociales. Inu­
tile de vous dire que taus les enfants qui frequentent ces scales ne sont pas 
necessairement catholiques et, a cet egard, le pourcentage de chretiens varie 
d 1un pays a l 1autre. 

Parle moyen privilegie de l'education, c 1 est 
1 1Afrique 1 son developpement et son unite que veut servir le Secretariat Re­
gional de 1 1Enseignement Catholique pour l 1Afrique et ]i!adagascar. 

C1est pour mieux repondre aux exigences de notre 
Continent que les responsables africains de 1 1 enseignement catholique 1 lors 
de la reunion du 26 aout 1964 a Kinshasa, ont demands que le siege du Secre­
tariat Regional, jusque: la etabli en Europe, soit trru1sfere en Afrique, ce 
qui est realise depuis 1965. 
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Suite ];0 1 de la lettre adressee a Son Excellence f•ionsieur DIALLO 
TELLI 1 Secre-taire general de 1 'Orga.l1isation de 1 'Unite Ai'ricaine ,· 
a Ad.dis-Abeba. • 

• ; g". 

Dans un esprit de service aux Etats a.fricains, 
en coll~boration avec les instances interafricaines, le Secretariat Regional 
de 1 1Enseiinement Catholique pour l'Afrique et ~bftagascar poursuit des objec­
tifs educatifs. 

Au moment ou les p~s africains unissent leurs 
efforts pour des realisations d'ensemble, notre ambition est d'apporter notre 
contribution a l'Unite Africaine. Nous pensons que nous pourrons mieux atteindre 
ce but si nous jouissons du statut consultatif aupres des Instances qui ant 
pouvoir de decision et dont nous voulons faire appliquer les intentions et les 
directives en matiere d'education. 

Convaincu 1 J;Jonsieur le Secretaire general, que 
notre requete sera prise en consideration, je reste a votre entiere disposition 
pour toute indication au toute documentation complementaire que vous pourriez 
d.esirer et je prie Votre Excellence d 1 agreer l'expression de ma haute conside­
ration. 

se. r~. EKWA s.j. 
Secretaire Regional. 
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SECREI'RIAT REGIONAL DE L1 ENSEIGNEMENT CATHOLIQUE 

POUR L1 .AFRIQUE El' MADAGASCAR 

(S.R.A,M,) 

Statuts 

l. Conformement a Particle llbis (x) d.es statuts d.e l'O.I.E.C., il est 

erige en Afrique un "Secretariat Regional pour 1 1 Afrique et Madagascm.·'' 

(S,R,A.lll.). 

2, Le S.R.A.M. possed.e a sa tete, pour en assurer le fonctionnement, un 

secretaire regional. Celui-ci est d.esigne par le Conseil de l' 0. I.E. C., 

sur proposition des d.elegues africains. 

3. Lors des rencontres internationales, le S.R.A.M, a pour role de de­

fendre le point d.e vue africain dans les problemas qu1 y sont traites. 

4. Outre cette representation au sein d.es assemblees internationales, le 

S,R,A,M, a dans ses fonctions 

a) de veiller a l 1 application d.es programmes d 1 activitesde l 1 0.I.E.C. 

pour la region; 

b) a.iassurer un echange d.' informations et d'experiences entre les 

regions d.' Afrique et l'!ad.agascar en toute matiere dl enseignement; 

c) de presenter un rapport d' activites a la session annuelle d.es 

representants sub~regionaux (cfr art, 5). 

5• Compte tenu de la repartition geographique d.es pays membres, le 

Secretaire Regional du S.R.A.M. sientoure de huit Sages (anglophones 

et francophones). 

(x) "Le Secretariat Regional est 1 1 organa executif permanent d.e l'"Office. 
Les Secretariats Regionaux sont les organes regionaux d.e l'Office, 
charges des activites d.e celui-ci pour les regions consid.erees. Leur 
creation et leur approbation est d.ecid.ee par le Conseil et soumise a 
la decision d.e la prochaine Assembles Generale, qui leur donne qualite 
d'organe regional. Ils sont regis par des reglements pris en conformite 
d.es presents statuts et approuves par le Conseil". Actes d.e la VIe 
Assembles Generals, Paris, 13-16 juillet 1965. 
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Ces personnes prennent le nom de "Representants sub-regionaux" du 

S.R.A.M. Le Seoretaire Regional les reunit au moins une fois par an, 

Ils ont pour mission d 1 aider le Secretaire Regional dans sa tache 

d 1 execution du programme d'activites pour la region. 

Si quatre d'entre eux demandant une reunion extraordinaire, le 

Secretaire Regional est tenu de la convoquer et de mettre a l 1 ordre 

du jour les points souleves. 

Le quorum requis pour que les Representants sub-regionaux puissent 

deliberer valablement est de 6 membres sur 8. 

6. Le Secretaire Regional du S.R.A.M. organise egalement des reunions 

regionales comprenant l'ensemble des pays membres, 

La reunion regionale aura pour but d' etudier toute matiere interes~·· 

sant l'ecole catholique en Afrique et Madagascar, de proposer des 

solutions et des orientations, d'elaborer des programmes d 1 activites 

a soumettre a l 1 Assemblee Generale de l 1 0.I.E.C. 

La conference regionale sera invitee a se tenir au mains taus les 

4 ans, 

7. Le budget du S.R.A.M. est celui accords par le Conseil de l'O.I.E.C. 

apres determination du programme d' activiteo et examen des previsions, 

augmente de toutes autres contributions eventuelles, 
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SECRETARIAT REGIOHAL DE 1 1 ENSEIGl\lEI~NT CATHOLIQUE 

POUR 1 1 AFRIQUE ET !.1.AJJAGASCAR 

HISTORIQUE 

Le Secretariat Regional de l 1 Enseignement Catholique pour l'Afrique 

et Madagascar fut cree en 1962 et son siege etabli a Brazzaville. 

Il est un des cinq organes regionaux de 1 1 "Office International de 

l 1 Enseignement Catholique"(l). Ces organisations locales, parfois a la 

dimension d 1un continent, ont pour mission d1 etudier les problemas d'eduoa­

tion specifiques a la region ou elles sont etablies et de rechercher des so­

lutions adaptees, 

C'est ainsi que, pour mieux repondre aux exigences particulieres de 

1 1 Afrique, les responsables africains de 1 1 enseignement catholique demands rent, 

lors de leur reunion du 26 aout 1964, a Kinshasa, que le siege du S.R.A.M., 

momentanement transfere en Europe, revienne en Afrique. En mars 1966, sur 

proposition du Conseil de 1 1 0,I.E.C. reuni a Rome, il fut decide de l'ins­

taller a Kinshasa, sous la direction du R.P. Ekwa. 

En aout 1965, le S.R.A.M. tenait sa premiere conference panafricaine, 

Taus ceux qui ant le souoi de l 1 eduoation en Afrique etaient presents : 

organisations publiques, tant gouvernementales qu'intergouvernementales, or­

ganisations privees, tant confessionnelles que non-confessionnelles. 

Un objectif commun animait taus les participants ' mieux servir 

l 1 Afrique (2) par l 1 enseignement et l 1 education, instruments par excellence 

de la promotion des nations africaines. 

(1) Les Secretariats pour l'Europe, l 1 Amerique, l 1 Asie, le Proche et J.e 
Moyen Orient ont leur siege respectivement a Bruxelles, Bogota, 
Manille et BeyroutJl. 

(2) L1 Enseignement Catholique au Service de l 1 Afrique, - Rapport de la 
Conference Panafricaine de 1 1 Enseignement Catholique, Leopold ville,, 
16 - 23 aout 1965, 
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En coordonnant les activites educatives de ses 25 pays membres, le 

S.R.A.M. entend apporter une contribution majeure au developpement et a 
l'unite de l'Afrique. Son action n 1 est pas definie dans une structure qui 

appartient au passe. C'est dans la conjoncture actuelle de l'evolution po­

litique, eccnomique et scciale du continent qu'il pense et veut inserer sen 

service educatif. 

L'acces a l'independance n 1 est pas sans sculever des questions com­

munes, telles que le role de 1 1 eccle dans la prise de conscience na­

tionals, la formation par l 1 ecole du sens civique national, la for­

mation acceleree des cadres nationaux, etc, •• Il y a aus.si les 

processus, souveut similaires, d'integration des enseignements 

d 1 initiative privee dans les enseignements nationaux, avec les ques­

tions juridiques de reconnaissance qu 1 ils entrainent. A l'interieur 

des systemes scolaires eux-memes, l 1 africanisation des cadres et des 

corps professoraux preoccupe presque tous les Etats d 1 Afrique. 

Notre tache est de mettre l 1 ecole, touts ecole, au service des 

Nations. 

B. Le S.R.A.M, au se~!~du developpement de l'Afrique : 

Quelle est la situation scolaire dans notre continent ? 

En fait, il est difficile d 1 arreter, pour une annee scolaire deter­

mines, les chiffres qui caracterisent une situation scolaire pour l'ensemble 

des pays afrioains, 

D1 apres une etude realises pour l'annee 1963-1964, il y aurait 21 
millions d'enfants dans les eccles primaires, sur une population totale de 

l'ordre de 290 millions d'habitants : cela represents un taux de scolarisa­

tion primaire de 44% (1). 

(1) cfr Auger G, A., dans "11 Enseignement Catholique au service de 1 1 Afrique 11 , 

Leopcldville, 1965. 
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D1 autre part, on sait par les statistiques mondial@ de l'U1~SCO que 

la pyramids soolaire dans les pays africains, avec une base assez large, se 

caracterise par la pauvrete des effectifs au niveau secondaire et au niveau 

superieur. Ainsi, pour 100 el9vea, 90 frequentent le premier degre, 9 0 6 le 

secondaire et 0,4 le superieur, tandis que la pyramids scolaire moyenne mon­

diale s 1etablit comme suit : sur 100 eleves, 77 frequentent le premier degre, 

20 se trouvent dans les eccles du second degre et 3 dans l'enseignement 

superieur. 

Ces faits temoignent, d'une part d'un niveau de soolarisation encore 

faible en Afrique et, d'autre part, d 1une duree de scolarisation plus courts 

que la duree moyenne mondiale. 

C1 est dire que le droit universe! a !'education, qui demande au mi­

nimum un "enseignemen"• elementaire obligatoire et gratui t pour taus, un en­

seignement technique et professionnel generalise", ce droit est encore loin 

d'etre, dans nos pays, une realite concrete. C1est dire aussi que les efforts 

conjugues de tcus sent necessaires pour nous en approcher. 

Quant ala rentabilite de l'enseignement, on sait que nos systemes 

scolaires doivent etre de plus en plus adaptes aux realites africaines. Trap 

souvent encore, ils sent tributaires d'un passe qui freine leur efficacite, 

leur contribution au developpement. 8n effet, si l'enseignement est facteur 

de developpement, il ne peut l'etre qu 1 en suivant de pres, pour s'y adapter, 

les realites economiques concretes de nos pays en rapide mutation. 

Et pourtant le developpement economique n'est pas une fin en sci. 

L1 objectif dernier de !'education est une formation humaine integrals, la 

liberation en l'homme de ce qu'il y a de plus humain en lui. 

A cet egard, nous pensons que nos enseignements doivent etre davantage 

animes par nos propres valeurs de civilisation. 

Concretement, cela signifie que les programmes des cours - geographie, 

histoire, litterature - prennent resolument un contenu africain. Tant au 

niveau primaire que secondaire, 1' "africanite" doit se forger et se trans­

mettre. 
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En face d 1un tel programme de reflexion et d'action, d 1un appel aussi 

vaste que notre continent lui-meme, nous ne pouvons que conjuguer nos energies 

pour y repondre. 

Le S.R.A.M. veut y engager toutes ses forces. Les cinq millions 

d'eleves qu 1 il attaint- 30% de la population scolaire du continent 

tituent un potentiel humain d 1une importance capitale pour !'Afrique de 

demain. 

cons-

Afin de canaliser ce dynamisms vivant dans le sens d'une Afrique en 

marche et unie, nous pensons qu'il est indispensable de connaitre les in­

tentions et les options, le programme d'action educative, le plan general de 

developpement et les visees economiques de ceux qui ont pouvoir de decision 

au niveau panafricain. 

C1 est ainsi que le S.R.A.M., qui veut apporter toute sa contribution 

et toute sa collaboration a la lutte centre l'analphabetisme, au develop­

pement de la science et de la culture, a la mise en valeur des cultures 

africaines, et qui veut inserer son action dans la ligne de l 1unite africaine, 

demande un statut consultatif aupres des instances de l' "Organisation de 

1' Unite Africaine". 
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SECRETARIAT REGIONAL DE L 1 ENSEIG1~~~NT CATHOLIQUE 

POUR L1 AFRIQUE ET MADAGASCAR 

Champ d 1 Action 

BURUNDI KENYA 

C~OUN LT<;SOTHO 

CENTRE-AFRIQUE filADAGASCAR 

CONGO - BRAZZA J'LALAvli 

CONGO - KINSHASA MALI 

COTE D' IVOIRE NIGERIA 

DAHOMEY OUGANDA 

ETHIOPIE RWAJIDA • 

GABON SENEGAL 

GAMBIE SIERRA LEONE 

GHANA TANZAIUA 

HAUTE VOLTA TCHAD 

ZAMBIE 
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